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Allô Nokia, bobo...
Les limites des avantages fiscaux aux entreprises

Pierre Imhof (21 janvier 2008)

Il y a quelques années, la
reconversion, en Allemagne,
d'une ancienne usine de
télévision Nokia en unité de

production de téléphones
mobiles était présentée comme
une opération exemplaire. Le
géant finlandais, qui détient
40% du marché mondial, avait
même participé au
financement d'une gare à

proximité de son site, qui
portait son nom. Et le Land et
l'Etat fédéral ont consenti en 10
ans plus de 65 millions d'aide
publique, en grande partie sous
forme de remise d'impôts et
d'aide à la recherche.

La lune de miel est terminée:
les aides et les possibilités de

comprimer les coûts de
production - essentiellement
la main-d'oeuvre - épuisées,
Nokia se tourne vers des cieux
plus cléments, en l'occurrence
en Roumanie.

Le malheur des travailleurs
allemands fera le bonheur de
leurs collègues roumains. Et il
y a peu de chances qu'un
quelconque boycott ait le
moindre effet sur les ventes de
Nokia, dont l'action s'est
appréciée à l'annonce de cette
opération.

Cette histoire finalement plutôt
banale laisse songeur sur la
concurrence fiscale et les
faveurs faites aux entreprises

en échange de la création
d'emplois. Des pratiques
contraires au libéralisme, qui
suppose des conditions de

concurrence équitables entre
les acteurs du marché, mais
que les plus malins et les plus
puissants savent tourner à leur
avantage, souvent en ayant
recours au chantage à l'emploi.
Les allégements fiscaux et
autres aides étatiques doivent
être limitées aux nouvelles
entreprises qui prennent des

risques. Mais elles n'ont
aucune raison d'être pour des
multinationales de la force de
Nokia qui ne les considèrent
que comme une manière de
diminuer temporairement
leurs coûts de production.
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